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cent du Sud-Ouest, qui en fait 
rire quelques uns, j’essaye de 
mettre de l’humour, pour dé-
dramatiser. »

La méthode est efficace, puis-
que 10  % des participants à la 
séance du matin ont laissé leur 
numéro en partant, pour être 
recontactés par l’association. 
Sébastien Boueilh affirme 

qu’en six ans d’interventions, il 
n’a jamais quitté une salle sans 
les coordonnées d’au moins un 
participant. 3000 témoignages 
ont ainsi été recueillis depuis 
2013, dont un quart pour des 
faits concernant le milieu spor-
tif.

En multipliant les partena-
riats avec les clubs et les fédéra-

facilement qu’on pourrait le 
penser.

« Ils n’ont pas de mal à parler, 
assure Sébastien Boueilh. Le 
fait d’être face à un pair, sportif 
comme eux, facilite les choses, 
comme le fait qu’il n’y ait pas 
d’adulte dans la salle. Et quand 
ils n’osent pas venir vers moi, je 
vais les chercher. Avec mon ac-

terventions, il a commencé par 
raconter son histoire, celle qui 
l’a poussé à aller à la rencontre 
des victimes depuis 2013, date 
de la fin du procès de son agres-
seur. Il invite ensuite les jeunes 
à se confier sur leur rapport aux 
attouchements, au harcèle-
ment, au bizutage. Et même en 
groupe, la parole se libère plus 

Ancien rugbyman violé durant son adolescence, Sébastien Boueilh va à la rencontre des jeunes sportifs pour les sensibiliser aux 
dangers de la pédophilie et des bizutages. Photo DNA/Jean-Francois BADIAS

tions (rugby, basket, gymnasti-
que) et en affichant dans les 
vestiaires le “Guide du colos-
se”, qui indique aux enfants les 
gestes à adopter – ne pas laisser 
un adulte prendre sa douche 
avec les jeunes, ne pas s’asseoir 
à l’avant quand on est seul en 
voiture avec un adulte –, l’asso-
ciation espère continuer à libé-
rer la parole autour du fléau de 
la pédocriminalité.

« Certaines fédérations
font l’autruche »

Mais cette tâche se complique 
quand certaines institutions re-
fusent d’adhérer à l’association. 
« Il y a des fédérations qui font 
l’autruche, déplore Sébastien 
Boueilh. Elles pensent que l’on 
va salir l’image de leur sport. »

Ce n’est pas le cas du ministè-
re des Sports de Roxana Mara-
cineanu, qui a décidé de s’enga-
ger avec «Colosse aux pieds 
d’argile» en portant à l’Assem-
blée une proposition de loi sug-
gérée par l’équipe juridique de 
l’association.

Actuellement testée dans la 
région Centre-Val de Loire, elle 
vise à rendre obligatoire la véri-
fication du bulletin n°2 du ca-
sier judiciaire chez les bénévo-
les des clubs sportifs. Une 
mesure qui permettrait d’éloi-
gner des enfants les prédateurs 
déjà condamnés. Pour que le 
« volet noir du sport » se refer-
me peu à peu.

Tom VERGEZ

« J e suis venu vous parler 
du volet noir du sport. » 
En ouverture de son in-

tervention, Sébastien Boueilh 
annonce la couleur.

Ancien rugbyman, violé par 
un proche pendant cinq ans à 
l’adolescence, le Landais a créé 
une association, «Colosse aux 
pieds d’argile», pour partager 
son expérience et éviter que des 
jeunes ne connaissent les mê-
mes tourments que lui.

10 % des jeunes ont 
laissé leur numéro pour 
être recontactés par 
l’association

Pour aller à la rencontre des 
jeunes sportifs, il s’est lancé 
dans un tour de France des 
Creps (Centre de ressources, 
d’expertise et de performances 
sportives), qui s’arrêtait à Stras-
bourg ce mardi. Il a passé la 
matinée face à 70 jeunes judo-
kas, internes au lycée Couffi-
gnal et en formation au Creps.

Comme à chacune de ses in-
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Un tour de France des Creps pour 
dénoncer la pédophilie dans le sport

L’association «Colosse aux 
pieds d’argile», qui lutte 
contre la pédocriminalité, 
est intervenue ce mardi 
devant les pensionnaires 
du Creps de Strasbourg. 
L’occasion de libérer la 
parole des plus jeunes, 
mais aussi d’alerter les 
adultes sur les comporte-
ments à risque.


